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Chapitre 1
— Docteur Austen, téléphone ! cria du comptoir central Kate, une intérimaire. Une urgence à la maternité !
— Tout de suite, c’est impossible !
Pour Janessa Austen, la chef de service des soins intensifs néonataux, pas question d’abandonner Taneesha, la petite prématurée née dix minutes plus tôt qui luttait pour survivre. Quelle poisse, aujourd’hui ! Tous les berceaux étaient occupés, plus de la moitié de ses infirmières étaient en congé maladie et les remplaçantes n’étaient pas formées pour soigner les nouveau-nés… Pour comble, la secrétaire avait pris sa pause-déjeuner !
— Demandez-leur ce qui se passe, Kate, prenez des notes !
Avec Kaycee, son infirmière chef et amie, elle se tenait devant le berceau du bébé qui requérait leur attention immédiate.
— Bilan ?
— Taux de sucre en chute, tension en baisse.
Tandis que Janessa sortait un cathéter de son emballage stérile, Kaycee passa un doigt sur les pieds de Taneesha puis entreprit de frotter le petit corps pour tenter de stimuler ses réflexes sous les lampes qui maintenaient sa température.
— Respiration superficielle et rapide.
— Tâchons d’améliorer ça. Allons, Taneesha, reste avec nous, ma chérie. Tu peux le faire.
Tout en parlant au bébé, Janessa prépara une perfusion ombilicale pour prévenir toute déshydratation et introduisit un cathéter dans l’artère ; c’est alors que l’intérimaire s’approcha, un papier à la main.
La pauvre ! songea Janessa. Pour son premier jour, on ne l’avait pas ménagée car il était près de 14 heures et elle n’avait pas déjeuné. Mais comment faire ? Au cours de la dernière heure, on leur avait amené trois nourrissons en urgence…
— Il s’agit d’un bébé nommé Joey, annonça Kate en consultant ses notes. Lèvres cyanosées.
— Encore ! répliqua Janessa. Quelqu’un s’en occupe ?
— Un médecin le descend ici.
— Quel médecin ?
Avant que l’intérimaire ait pu répondre, une voix grave et virile se fit entendre.
— S’il vous plaît ! Je voudrais de l’aide, par ici !
Janessa jeta un bref coup d’œil : à l’entrée du service, un inconnu en costume fripé poussait un berceau.
— Kate, voilà Joey, emmenez-le, je vous prie… dans le box 2 qui est libre pour l’instant.
Puis Janessa sortit un second cathéter alors que Kaycee plaçait un masque à oxygène sur la bouche et le nez de Taneesha.
Après une hésitation, Kate s’approcha de l’homme qui entrait déjà de son propre chef avec le berceau.
— Par ici, docteur…, bredouilla-t-elle.
— Guidez-moi, dépêchez-vous ! répliqua-t-il avec une légère impatience en ôtant sa veste qu’il jeta sur un dossier de chaise.
— Juste un jour comme celui-ci ! marmonna Janessa en introduisant le cathéter dans la veine.
La voix de l’inconnu lui parvenait à présent du box. Bien qu’il ait à peine haussé le ton, son agacement était perceptible.
— Non ! Oxygène à 30 % ! Vous ne savez même pas ça ? D’où sortez-vous, bon sang ?
Janessa s’efforça de ne pas se laisser troubler. Pourvu que les bébés ne perçoivent pas cette agressivité ! Qui était cet énergumène qui faisait du scandale dans son service ? Elle n’était pas du genre à perdre son sang-froid, mais elle était debout depuis 4 heures du matin et ses nerfs menaçaient de lâcher.
Elle regarda Kaycee qui venait de reprendre les constantes.
— Score d’Apgar ?
— Huit ! C’est bon, elle est tirée d’affaire !
Avec un soupir de soulagement, Janessa ôta ses gants et passa la main sur le corps de Taneesha tout en l’examinant : la peau avait repris une teinte plus naturelle et s’était réchauffée.
— Kaycee, tu la surveilles une minute, s’il te plaît ? Je vais voir ce qui se passe.
— Oui, ne t’en fais pas. Et dès que Ray sera revenu du bloc, je te l’envoie.
Sachant qu’elle pouvait compter sur son amie, Janessa se dirigea vers le box 2 où l’inconnu continuait à malmener la pauvre Kate.
— Non, ce n’est pas la bonne taille ! Laissez ça, je le ferai moi-même !
Voyant l’intérimaire prête à fondre en larmes, Janessa la congédia d’un signe de tête.
— Bilan ? demanda-t-elle d’une voix douce.
L’homme ne tourna même pas la tête pour s’adresser à elle.
— Pourrait-on trouver quelqu’un de compétent pour m’assister avant qu’il soit trop tard ?
Sans répondre, elle jeta un coup d’œil à Joey puis ouvrit un tiroir pour prendre le matériel qui leur serait nécessaire.
— Que s’est-il passé ?
— En sortant d’une visite à ma patiente à la maternité, j’ai remarqué ce bébé dont les lèvres bleuissaient à vue d’œil. Après un coup de fil en urgence qui n’a fait venir personne, je me suis décidé à l’amener moi-même. Apparemment, vous manquez de personnel. Ce service n’a pas l’air très au point !
Quel goujat ! songea Janessa en réprimant la réplique qui lui venait aux lèvres : étant donné sa façon de manier le matériel, il était évident qu’il était chirurgien. Malgré son pantalon froissé et sa chemise au col ouvert sous le nœud desserré de sa cravate d’université, il était bel homme, par ailleurs, avec des cheveux noirs coupés court et une mâchoire volontaire adoucie par une fossette au menton ; dommage qu’il soit si arrogant…
Toutefois, la priorité pour l’instant, c’était le bébé.
— Alors, Joey, voyons ce qui ne va pas…
— Où avez-vous pris que je m’appelle Joey ? Mon nom est Miles, Miles Trevellion !
Quoi ? Il aurait dû prévenir de son arrivée… Ainsi, c’était lui le Dr Trevellion, sommité mondiale des soins intensifs néonataux, qu’elle avait elle-même prié de venir des Etats-Unis pour séparer les jumelles fusionnées de son amie Sheena ! Elle n’aurait jamais fait le rapprochement, bien qu’elle ait lu tous ses articles et suivi sa carrière avec passion. En tout cas, il avait conscience de sa valeur !
— C’est le nom du bébé, docteur Trevellion. Il a déjà eu des difficultés respiratoires il y a deux semaines…
— Ah bon ? Ce n’est pas la première fois ? Pourquoi ne pas l’avoir gardé dans ce service au lieu de le rendre à sa mère ? Parce que vous manquiez de place ?
— Parce que sa maman doit apprendre à gérer la situation. Il était stabilisé quand nous l’avons transféré à la maternité, et s’il y était encore, c’est que nous voulions le surveiller.
— Eh bien, posons une perfusion ombilicale et tâchons de l’aider.
Son ton s’était soudain radouci, et il lui parut simplement épuisé. Quand était-il arrivé en Australie ? Se pourrait-il qu’il soit venu directement à l’hôpital en sortant de l’aéroport ? Oui, sans doute, c’était ce qu’elle aurait fait à sa place…
A présent qu’ils n’échangeaient plus que des instructions, elle le trouvait très compétent et se réjouissait de travailler avec lui ces prochains six mois.
— Voilà, petit gars ! murmura-t-il cinq minutes plus tard alors que la respiration de Joey se normalisait.
En le voyant poser une main sur le corps du bébé avec une tendresse extraordinaire, Janessa en fut toute retournée.
Ainsi, il pouvait faire preuve d’humanité et d’attention…
— Nessa, Kaycee m’a dit que tu avais besoin de moi ?
Janessa leva la tête. Un homme d’une cinquantaine d’années aux cheveux poivre et sel s’avançait vers eux.
— Oh, Ray ! Merci, mais Joey est stabilisé, grâce à… Oh, permets-moi de te présenter le Dr Trevellion.
Ray eut un sourire ravi.
— Qui est venu s’occuper des siamoises de notre Sheena, c’est bien ça ? Bienvenue à Adelaïde Mercy et dans notre service, docteur Trevellion !
Miles serra la main qu’il lui tendait.
— Nous sommes enchantés de vous avoir avec nous, n’est-ce pas, Nessa ?
— Tout à fait… Ray, peux-tu prévenir la maternité que nous garderons Joey au minimum vingt-quatre heures ?
— D’accord. Et si vous alliez prendre une tasse de thé, tous les deux ? Je suis sûr que le Dr Trevellion sera heureux que tu lui parles un peu de Sheena, puisqu’il est ici pour elle.
Miles eut du mal à cacher son étonnement : ce rôle n’incombait-il pas au Dr Austen, la chef de service ?
— Bonne idée… Nous ferions mieux d’y aller pendant cette accalmie qui risque de ne pas durer. Venez, je vous invite.
— Vous plaisantez, voyons… Je ne vais pas me faire entretenir par une simple infirmière !
Cette fois, songea Janessa, il dépassait les bornes ! Elle lui jeta un regard indigné.
— J’espère que mes infirmières et infirmiers ne vous en voudront pas d’avoir dit ça, docteur Trevellion, car ils sont tous d’excellents soignants : Ray, par exemple, ou Kaycee, ou encore Helena, la plus ancienne, qui vient d’entrer dans la salle.
Le regard du Dr Trevellion reflétait à présent l’amusement et l’incrédulité.
— Vous êtes vraiment chef de service ? Mais vous avez l’air d’avoir vingt ans !
Ray s’esclaffa.
— Ne vous fiez pas aux apparences. Elle est très efficace, très intelligente et possède un sang-froid remarquable.
— Merci, Ray.
— C’est donc vous le docteur Austen ? insista-t-il en la suivant dans le couloir. Je vous imaginais… plus âgée.
— Je parais peut-être jeune, docteur Trevellion, mais je peux vous assurer que j’ai les compétences requises pour le poste que j’occupe.
Une fois installée à son bureau, elle lui désigna le siège situé face à elle. Il la fixait toujours d’un air perplexe, comme s’il avait du mal à la croire.
— Dans ce cas, docteur Austen, vous faites beaucoup moins que votre âge.
Sa voix maintenant chaude et douce la déconcerta.
— Merci.
Un compliment était toujours agréable… Mais mieux valait ne pas y prêter attention. Son nouveau collègue était à Adelaïde Mercy pour accompagner la naissance des jumelles fusionnées et pratiquer une succession d’interventions destinées à les séparer. Dans six mois, il s’envolerait pour un autre coin de la planète.
— Vous devez être épuisé. Je suppose que vous êtes arrivé droit de l’aéroport pour rendre visite à votre patiente et ancienne collègue ?
Son regard bleu avait repris une expression hautaine.
— Je suis venu pour ça, non ?
De nouveau, cette suffisance… Mais si elle devait travailler avec lui, mieux valait ne pas faire d’histoires. Pour s’efforcer au calme, elle posa ses mains à plat sur le bureau et lui adressa un sourire poli.
— Vous préférez peut-être un café ?
— Rien du tout, merci. Je ne suis pas ici pour prendre le thé en grignotant des petits-fours.
— A votre guise. Ainsi, vous êtes déjà passé à la maternité ?
— Hmm. C’est ce qui m’a permis de vous amener le petit Joey à temps. Sinon…
Il s’était relevé pour faire les cent pas dans la pièce. Quelle mouche le piquait ? Depuis des années, elle lisait avec enthousiasme les articles où il rapportait ses expériences diverses et ses observations. Quelle déception de le voir si imbu de lui-même !
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